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si tcmd VEiglîse orthodloxe; et. dVun autre c-Ôté, les lois de l'empire
initerdisaient atu clergré catholique toute tenitative dle conversion
eii faveur des adhérenits dle c-ette éls.Léoxi XIII enitreprit le
renouer (les rapports avec *el)eipecuir dle Russie, protecteur
reconnu dce tous les schisnmatique, orientaux. Il profita habile-
mieuit (les f( tes (lui furenit cllée. à l'occasion (le l'avènemient
du ('yar. auquel il enivoya ses félic-itatio)ns- par l'internmédiaire (lu
nonice le Viecîjue. C'ette démîarc'he lfut si bien accueillie que,
peu (le templs après. il p>ut évrire directemenit à Alexandre Il et
lui l'aire uni touch-lant appel. -Les senitiments (le jusýtice dont
Votre 'Majesté est amé.dizait-il dans cette lettre. nous don-
neint, I esp«n' qule io pourrons, Votre 'Majesté et nous. arriver à
Ui accord. qlui niouis donnlera, à touts deu.x. uneù satis;factin
mutuelle ; Cii1 effet. Vo.tre Nijséne plit ignlorer (Ile la religion
catholiqjue reg.,rdIc <'blltn ui nll 1i'lîeux devoir' de répandre
partout un esprit dle piaix et dle 11a.inteir la traniquilité danis les
rovaunwlls et chmez les, pepls"Li,,îlressionl produite par cette
lett rc flutvire. ca.r. après lavoi r reo;ne. Vlmpircur enoaà Ronme
Ses deux fils. les G'îl-)us rc:et lPaul, avec ins.true.-tioni (le
préparer dles rltosairiales enitre les cdeux couî's. Malhieu-
reuiseuuient la muort iiîattcnd(ue tl*Alexzindtre Il nie lperît lpas die
réaliser les eslr!csqu'avaienît fait naître crs démarches.

Mais Léon XIII1 ne se proposait pas seulemceiit par cette tenta-
tive le muettre lini ;l la peu'sév'ution qlui sévissait eii Russie contre
les catlî<liquesi et nie leur faire renidre leur lierté d'action ; il
voulait. de plus. -- lever. s<>iis les veux mêôme dles shsaius
l'étenldard le la réunrion avec l'g ise<l Roine et rétablir ces
églises; dans leur idéelaxîziic légitimne et leur anvienne s;plen-
deuir.* ("tà ee de.sseini que se rattache l'icciîetouchant
le centenaire <les sainits (Cvrille et Mé'thode. apô)tre.- de-s races
,laves. atinszi que la1 restauraz-tionl dui c dlge<es Orecs, depuis

lontemîsfon<tlé à Romne, et destiii' à devenir, pour lesz nations
<lui parlenlt la langue grecque. <'e pouet ittr tontes les n1ationa-
lités d1u iniondce le (olg le la1 lropîagaldc'.

Je veux citer ennire, aliii dle rendicre moinis 'Iictiinlîlète cette
e.squisse le-s ;lrc, de Léon XIII poaur La <'onlverszionlesschsna
tiques et <l- idles ses lettres ai Suiltan de ('onstantinople.,
aui roi de P>erse. aux eînpjerc'ursý(i <luo t d4<e la ('liim. lDans
ces lettres. Sa1 -az*-t.sittactiie à l'aire voîir <que l'Eglise cthlo-
lique est, partout et toujours- un ii 'i.mîm éléîeiut <le paix, d'ordre,
d'uniitté et de sîmii..plur les na.tions4 et pou -ceux qui les gouver-
mîcuit.* lt.. crties. <'e-s cénr~ es. s lettres apsoiu-.ce
app)els :1 la raison et à la décr'uc<es pîrinces et dee peupille,


